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V" Γ 

INSCRIPTIONS D'IONIE 

Les inscriptions publiées dans cet article proviennent, pour 
la plupart, de la cité de Téos (1) ; quelques-unes seulement ap
partiennent aux régions de Myonnésos et Lébédos. Elles ont 
été trouvées par nous au cours d'un voyage fait en septembre- 
octobre 1921, sur les indications de M. Gh. Picard (2). 

Nous donnons également ci-après .quelques documents déjà 
connus, auxquels notre révision apporte certaines correc
tions : par exemple, l'inscription d'Olamysch, trouvée par W. 
Judeicli et étudiée dans la suite par plusieurs épigraphistes, 
mais dont le texte n'avait jamais été relu sur la pierre depuis 
la publication initiale. 

A. — Téos. 

1. — Olamysch (entre Glazomènes et Téos). Mur extérieur du cimetière 
turc (côté sud). Marbre bleuâtre, encastré la tête en bas. Hauteur de la 
dalle : 0 m. 63 ; largeur : 0 m. 53. Hauteur des lettres : 0 m. 013 ; interli
gne moyen : 0 m. 015. Gravure nette et régulière; très petits apices. La 
plaque est brisée en haut, à droite et à gauche (Fig. 1). 

L'inscription, découverte par W. Judeich et Fr. Winter en 1887, a été 
publiée pour la première fois par W. Judeich, Ath. Mitt., XVI, 1891, p. 291- 

(1) On connaît déjà plus de cent-soixante inscriptions de Téos. Cf. : C1G, 11, 
2923, 2934, :5044-3129; Le Bas-Waddington, Inscr., V, 39-132, 1557-1563 ; Hirsch- 
feld, Arch. Zeit., 1876, p. 26 et 29 ; E. Pottier et Hauvette-Besnault, BCII, IX, 
1880, p. 47-59, 110-121 et 164-182 ; W. Judeich, Ath. Mitt., XVI, 1891, p. 291 sq.; 
A. Plassart et Ch. Picard, BCII, XXXVII, 1<J13, p. 193. 

(2) [Suite à BCII, XXXV11, 1913, p. 155-246.] Les notes de préparation du 
voyage de M. Picard ont été utilisées par nous. 
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295, n° 17, avec une note de J. Toeppfer, ibid.,. .p. 4:21, n. 1. Reprise par; 
J:..Wackernaael, Ath. Mitt., XVII, ΛΗΨ1, p. 143-146, puis par A. .Wilhelm;. 
Arch, epirjr. Mitth. mis Oesterr., XVII, ISiH. p. i 1-4*2. elle lut ensuite étudiée 

Fi?. 1. — Inscription d'Glamyseli hi" 1). 

par Ο. Hoffmann, Die griech. Dialekte. ΠΙ, p. . ."l-:;*>: (1898VW. Judeich l'a 
revue sur la pierre en 1S96 : il a cnnsiirné sfs nouvelles observations dans- 
les.-Sitzb. Berlin, l»iis,.i," p. ->4Ï» et n. 1. L'iusi'iiption fut de nouveau? 
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publiée intégralement dans Collitz-Bechtel, Samml. der r/r. Dialekt-Im- 
chriften, III. 2, :;63:i, (190.">i. Enlin les deux demières lignes ont fait 
l'objet d'un réeent commentaire de Fr. liilabel, Die ionisclie Kolonimtion, 
p. 201-202 (19201. 

Nos lectures rectifient sur plusieurs points l'interprétation des éditeurs 
précédents : 

1 κ! α! τοίς άλλο ις Τηίοις αετεττιν, ως ε -Ι τετρα['ετίαι 
ηι α-ολυσιΊς των τελέων. 'Ατελείς οέ αυτούς είναι και '/ορηγ[ιών 
και ςενοο Ο'/ιων καρ. -jorvuov κα·. λαα~αοαο'/'-ων κα·, îTt'.voaicswv 
υ— οζυγίων] των άοούντων, οτοι ζω7ΐ αυτο~,ς, ττάντων καΐ περιζύ- 

γ[ων. 
ο- Είναι δε αυ]τονς τους εργάτας βοΰς ατελείς των έργων ών αν ε[πι- 

Όα^ωντα·. τ:ά]ντων. ΑεοότΟα1» οέ αυτούς άτέλειαν καΐ υ~οζυ*'ίων | .. 
xjal α·.σ9αρνεόντων καΐ ςυλ/,γεόντων, καί άλλο οτ». αν ερ- 

νάζωντα1. κ]α·. -ωλέωσί,ν, οτα ες τήν ςυλοτ:ωλίην τελε^καΐ. —οοβατο- 
τρο'^ίτ,ν. 'EjCciva1. οέ τοίς 3ουλοαένο'.ς καΐ υς τρέ['^ε;!.ν ες τον 

10 τον τεταγαένίον -ροβάτων και. ε.ίνα·. αύτας ατελείς. Είναι οέ αυτούς 
και 

των άλλων ΰόρίων ατελείς τΐλ/,ν ιατρικού. "Οτα ο' αν το5ν ανδρα- 
πόδων 

τις ςύλα τ^αλλο τι -ωλήι, οσα ές την Ηυλο-ωλίτ,ν τελεΤ, άτέλειαν 
ίαύ" 

τοίς είναιι τούτων ' και ο— όσοι αν y /.άνοια εργάζονται τ, 7.Γυ.τ:έ'/ο- 
να εοίνεα:/, άλλο τι ες εοίο)ν Μιλτ,τίων υ, τοη·/είο)ν α, ααί/.ακών 

15 ! τούτο>ν αυτούς ατελείς είναι και αυτού τ:ωλέο[ντας 
και εςάγοντας. Κ]αί οτα αν ετάγωσι ε—', έργατίηι των '/λανδίων 

εΓρινέ- 
ων. Ί άλοργίην είναι αΰτοίς τήν άτέλειαν [τούτο) ν 

Ί, κήτζων και τιχτ,νέων · είναι δε αυτοίς τήν άτέΓλειαν 
[ πάντων, ει άυ. 3ουλέωνται έςάνείιν... 

20 είνΊαι οέ αυτοίς τήν άτέ)ειαν δέκα έτεα àpyoi αε- 
νην ίΛετα τον ' αήνα ΛευκαΟεωνα και τ:ρύτανΐν Άρίστιτ:τ:οι ν. 

W. Judcich, s'appiiyunt sur la formule initiale (και τοΤς άλλοις 
Τηίοις) appliquée à une collectivité, a pensé que ce fragment 
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faisait* partie d'un* décret de· τυυ.τ;ολ·.τεία»(1), mais non pas;, 
comme le suppose J.Toeppfer (2) — d'après l'inscription dite du; 
roi Antigone: (3), — celui du synoecisme de Téos-Lébédos (4). 
Toutes les hypothèses restent permises, même celle qui attr
ibuerait les avantages économiques mentionnés ici à* des 
citoyens d'Abdère, colonie de. -Té os, rentrant dans le sein de la 
mère-patrie (o).Mais nous pouvons aussi bien être en présence: 
d'un: fragment, de décret concernant l'admission à Téos, au 
temps des successeurs d'Alexandre (6),. de; la confrérie des 
artistes dionysiaques, qui devait former, durant près de, deux 
siècles, comme un état dans l'état (7). 

L. i". La lecture τετρα- est certaine. On peut restituer τετραετ
ία-.], par analogie avec οέκα ετεα (Ι:. 20). Cette phrase termine- 
raitune enumeration de privilèges valables pour quatre années. 
La période dedix années, stipulée plus loin; concernerait seu
lement les exonérations prévues par la seconde partie du. décret. 

L. 2: La pierre porte:bien τελέων(2! lecture Judeich), et nom 
τελών (lre lecture Judeich,. maintenue, sans doute par erreur, 
dans Collitz-Bechtet). 

L. 3 : [ξενοδ]ογΐ.ών, Judeich. Έπιγραΰ^εών], . Hoffmann: 
Les lignes 3-6 spécifient l'exemption pour toutes les bêtes de 

labour : i° de toute taxe en argent ; 2° des prestations en cor
vées de tout: sorte. L'exemption sera; étendue*(l. 6sqq.) aux 
bêtes de, somme autres que les animaux de labour. Ihn'est pas? 
possible de couper la phrase après λαα-αοαρχιών. 

L. i : . όσοι (αν) εωσι, Collitz-Bechtel ; περι.ζυν[ίων], Judeich ; 
7τεριζυγ[ων], Hoffmann. 

(1) Ath. Mitt., XVI, 1891; p. 293. 
(2) Ath. MM;, XVI; 1891, p. 421, n. 1. 
(3) Le Bas, III, 86 = Dittenberger, Syll.1, 126; Syll.*, 177. 
(i) W. Judeich,.. Sitzb. Berlin, 1898, 2, p. 545 et n;.i: 
(5) Cf. Fr.Bilabel, Die ionische Kohmisation, 1920, p. 204. 
(6) D'après le dialecte mixte de cette inscription, .Wackernagel, Ath. MM., 

XVII;. 1892,. p. 146, la date du deuxième quart du ive siècle. WVJudeich, Sitzb. 
Berlin, loc. cit., n. 1, se rallie à la même opinion pour des raisons de graphie.. 
Il semble qu'on doive abaisser cette date jusqu'à la fin du siècle. 

(7) F. Poland, Gesch. (1er gr. .. Vereinswesens, p. 130 et· 139 sq. . La précision . 
des clauses économiques n'interdit point cette supposition.. 
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L..."> : La dernière lettre de la ligne est, sans contestation 
possible, ε, et non σ (Judeich). 

L. 7 : La restitution έρ|[γάζωντα·..] (Judeich) est vraisemblable, 
le ο de la fin de la ligne étant parfaitement visible. 

L. 9 : -ροβατο][τρο^ίην1, Judeich. [Ε·.]7τρέ[:ρε]·.ν, Judeich (lre lec

ture) ', [συ}ττρέ[ΰε]·.ν, Wachernagel; [σϋ].ς τρε[3ε]·.ν, W'ûhelm', 
[οΐίς τρέ[φε]'.ν, Hoffmann : il y a aucun doute sur. la lecture υ ς 
τρέ[ΰε]ιν, Judeich (2e lecture). 

L. 10 : A la fin de la ligne, Γ·. de και existe. 
L. 12-13 : L'co de -ωλή·. ne fait aucun doute, non plus que 

celui de τούτων, à la ligne suivante. La restitution η iO.op^y. 
η λευκά] (Coliitz-Bechtel) confond les opérations du lissage et 
de la teinture des laines. Il s'agit d'abord de l'exonération des 
taxes frappant la fabrication et la vente de tous les vêtements 
de laine, puis de l'exemption des droits d'entrée sur les matiè
res premières nécessaires à la confection de ces vêtements. 

L. 14 : On lit nettement τρη- {Judeich 2e lecture) et non τρ1. 
{Judeich, lre lecture) ; αα[λακών] {Collitz-Hechtel) est très naturel 
après τρηγείων. 

L. 15 : A la: fin : πωλεο- et non τ:ωλεω-. 
L. 16 : Και εξάγοντας, Coliitz-Bechtel. Cette ligne est complétée 

au, début, par -αι οσα αν; ù la fin, par £-. 
L. 17 : Le mot αλοργίην (hypothèses, Wackernagel, Wilhelm, 

Hoffmann; 2e lecture Judeich) se lit en entier. Le vde.oraXeiav 
existe. Les lacunes sont trop considérables pour qu'on puisse 
tenter une restitution des dernières lignes. 

L. 18 : La lecture λισαενέων des éditeurs précédents s'explique 
aisément; mais le κ et le η ne font aucun doute ; il s'agit des 
ruches. Κήτ:ων se lit difficilement, les lettres se trouvent à cet 
endroit très effacées ; joint à ταηνέων, le mot ne paraît pas dou
teux. 

L. 20 : Apyj.-, Judeich, 2e. lecture. 
L. 21 : La lecture des deux premiers mots est certaine. Le 

mois Leukathéon existe Γι Chios (1), à Lampsaque (2), et à 

(1) Cf. Michel, 1359, 25. 
r2) riG, add., .'S641 b, 1. 17. 



312 R. DE5IANGEL ET A. LAUMONlÈU 

Magnésie-du-Méandre (1). Λ Téos, on connaissait déjà la fête 
des Leukatliéa (2j, mais non le mois (3), qui se trouve ment
ionné une seconde fois ci-après dans la nouvelle inscription 
(n° 2) concernant les artistes dionysiaques (4). On connaît, à 
Téos, un A ristippos archonte (CIG, 3064). 

2. — Sivriltissar. Cimetière turc, au S.-E. de la. ville. Marbre bleuâtre, 
brisé en haut, par derrière et sur les bords. H. Om. 67; 1. 0 m. 46; 
ép. 0 m. 22. H. des lettres : 0 m. OU ; inter. 0 m. 001 à 0 m. 003. Gravure 
assez fine et régulière ; apices. (Fi^p. 2). 

1 οι 
.. α σατο οις και [τον 
πρίύτανιν εν τώι — ρυ[τανείωι · ευςασθαι δε τους δ]ύο κήρυκα [ς εν 
τ]αΐς έκλησίαις γίνεσθαι τάγαΟα καΐ τώι κοινώι τώ[ν πε- 

ο al τ :ôv Διόνυσον τεγνιτών * άγοράσαι οε αύτοίς καΐ κ[τή- 
μα] εγγεον εν τή'. -όλει η τή'. /ώρα', άπο opa(ytJL(ôv) PX 
καΙ] ποοσανοβεύεσθαι το ανοοασΟέν κτηαα Ιεοον ο άνΓατίθη- 
σι] ό δήμος τώι κοινώι των περί τον Δ ιόν υ τον τ[ε- 
γ]νιτών, ον ατελές ων ή πόλις επιβάλλει τελών · ά[πο- 

10 δεϊςαι δε και άνδρας δύο οι'τίνες κτηαατωνησου[τιν 
ε]π' àva'jooâi τήι ποος.τον ovjaov · ίνα δε το άρνύοιο[ν 
υπ]άρ'/ηι εις τήν κτηματωνίαν, τους ταμίας τους [ε- 
νΐεσττ,κότας δοϋναι τοις αποδειγΟητομένοις δρα(γμας) 
Χ]ΧΧ εκ τοΰ αετενηνεγμένου εκ τοΰ λόγου της οϊ'/υ- 

1ο ρίώτεως ο οε'δοται εις τήν τιμήν τοΰ σίτου · το οε υπιο- 
λι";πες opaiy μας) XXX δότωταν οί είσιόντες ταμίαι εκ τΓών 
πο]ώτων δοΒητομένων αυτούς έγ ;3ατιλικοΰ εις τΓήν 
τη] ς πόλεως διοίκησιν · δεδότΟαι δέ αυτοΐς και επο- 
γή]ν ετη πέντε άπο μηνός Λευκα9εωνος και πρυτ[άνε- 

20 ως] Μητροδώρου · ό'πως δε και ταδόςαντα τώι δήμ[ωι 
πά]ντες είδώσιν, αναγρά-}αι τόδε το ψήφισμα εις [στή- 

(1) Ο. Kern, Inschr. von Magnesia am Maeander, n° 89. 1. R. 
(2) Cf. C. Scheffler, De rebus Teiorum, p. 7. 
(3) Fr. Bilabel, Die ionische Kolonisalion, 1920, p. 199, l'indique comme vra

isemblable, par analogie avec les autres mois connus k Téos, qui prennent leur 
nom de celui de certaines fêtes religieuses (Posidéon, Anthestérion, Apatourion). 

(4) Cf. 1. 19. 
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Λτ,]ν Λ'.Οίντ,ν κτ-Ιτόν TTC'^ 
το:ν νεώ toj Λ'Λνντου ' -/ 

/.χ·. α-νχΟεΐναι. 
;~r;/ nra- 

■il.i.-r 

τοϋ 
2o τή";; οειαναγεα^ής τών ττΐ^άνων 

καΐ. τ:ής ττ/,λη; ττ4ν κατχτκευ/,ν 
Bc-H, XLVI il»"/. 

oî καΐ τον TTÎ' 
·.^.· χα1. Ί/;^ί 
ν εγοοτιν τ:ο- 
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ΐείσ9]ωσαν oi ένεστηκότες ταα·1α(, καΐ το ανάλωυ.[α 
οότίωσαν οί ένεττηκότεςτααίαι..· τους οε.—(ρ)εσβ[ευ- 
τας] τους άτζοοεοειναένους αποοοΰναι το ·!/η<5ΐ[σ- 

30 V αα τόο]ε τοΐς .περί τον Δ ιόν υ σον τεννίταί,ς και έπ[αι- 
νέσα». αρτούς επί τη ι -εύνοια», ήν έ'γοντες οιατε- 
λοΰσ'.] -ερί τον οηαον τον Τ/,ίων. Άπεοείγθη- 
σαν κτ]ηΐλατο}νήσοντε;: 

ς.Έπντ'.[Αίδου,·. Θερσίων Φάνου. 

L·.. 4 : « que ces avantages soient accordés aussi ù -l'associa
tion desiartistes dionysiaques. On achètera pour eux un bien- 
fonds dans la ville -ou- dans la campagne. <Fune valeur der 
6.000 drachmes; la propriété achetée sera déclarée « bien sacré 
offert par lo peuple à l'association des artistes dionysiaques », et 
affranchie des taxes imposées par la cité. On? nommera, deux 
fidéi-commissaires, qui feront l'achat à condition d'en; référer, 
au peuple. Afin qu'ily ait de l'argent', pour l'achat; les tréso
riers en: charge donneront'; aux commissaires 3.000 'ilrachmes 
sur la somme destinée aupayement du blé, et qui provient d'un 
virement: effectué sur." le compte des fortiiications: Le reste: — 
3. 000» drachmes — sera fourni- par· les trésoriers entrant, en 
charge, sur les premières sommes quileur. auront'été allouées 
par le trésor royal pour le budget de la cité; On leur accordera· 
aussi undélai de cinq ans, à partir du* mois Leucathéonet de- 
la prytanie de Mélrodoros. Et pour que tous aient connaissance· 
des décisions prises par le peuple, on gravera ce décret sur une- 
stèle r det marbre ainsi ? que la couronne ; : on r dressera la stèle · 
auprès du temple de Dionysos. On gravera aussi sur la parastade· 
du théâtre ce décret et la couronne. L'adjudication. pour la gra
vure des couronnes: et du décret, ainsi queda préparation de lai 
stèle, seront;faites"par:les soins destrésoriers en; charge ;;la ι 
dépense incombera aux.trésoriers en? charge; Les envoyés r
emettront ce décret aux artistes dionysiaques, et leur décerneront 
des éloges pour la bonne grâce qu'ils n'ontcesséde montrera 
enversle peuple de Téos., Ont été· désignés comme iidéi-com- 
missairos, , fils d'Epilimidès, et Thersion, fils de Phanès. ». 
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Les premières lignes de cette inscription représentent peut- 
être la fin d'un décret de Téos en faveur de personnages i
nconnus ; à partir de la ligne 3, commencerait la deuxième partie, 
complète, qui accorde aux artistes dionysiaques un certain 
nombre d'avantages, notamment l'achat d'un terrain (κτήαα 
εγγεον). On voit dans quelles conditions sera fait l'achat de ce 
terrain (κτηαατωνία), et sur quels crédits sera portée la dépense. 
Cette inscription date du milieu du 11e siècle avant notre ère, 
c'est-à-dire de l'époque des Attalides (1. 17, £ασ·ιλικοΰ). avant le 
départ des artistes dionysiaques qui quittèrent Téos à la suite 
d'une sorle de révolution (1). 

L. 3 : τ:ρύταν.ν. On sait que le prytanc était le magistrat 
éponyme à Téos. Voir les lignes 19-20, et CICt., 306o ; Judeich, 
Ath. Mût., 1891, p. 292, l. 21 (= ci-dessus, n° 1, 1. 21); 
Schelïler, Dp rebus Teionim, p. oîî. 

L. 4 : ε/.λησίαις pour εκκλήσιαις ; simplification de l'orth
ographe, fréquente à partir de l'époque hellénistique, surtout 
pour ce mot (2). Le verbe γίνεσαι dépend, semble-t-il, d'un mot 
comme ευςατθαι, qui aurait comme sujet του; ούο κήρυκας. 

L. 6 : εγγεον, pour εγγειον (έ'γγαιον). La notation du son a», par 
ε, fréquente à la période romaine, est exceptionnelle h l'époque 
de l'inscription. "Εγγεον est plus vraisemblablement mis pour 
εγγειον, la voyelle s prenant souvent la place de la diphtongue 
ει, et inversement, à la fin du ive siècle, pour transcrire le son 
êfermé ,3). La forme εγγειον est elle-même la forme attique 
d' εγγαιον ; elle se rencontre aussi hors de l'Attique (i). Dans 

M1- On ignore la date exacte île ce départ : on croit généralement qu'il eut lieu 
sous le règne dWttale III, c'est-à-dire entre 138 et IXi P. Foucart, Dp collegiis 
scenicoi'um arlificum apud Grae.cos, p. 8; F. Poland, Dr collegiis arlificum Dio- 
nysiacorum, p. 12, et (îesch. des r/riech. Ve?^einswesenx. p. 1401; mais rien n'em
pêche de faire remonter cet événement quelques années [dus tôt. 

2: Notamment en Asie Mineure ; cf. Larfeld. Handb. der yriech.. Epigraphik, 
I. p. 390. 

■".i'- Cf. Meisterhans, Grnmm. der att. Inschriften, 1900, p. 40 sqq.; ex. dans 
Dittenberger, S.yZf*. III. p. 22a. 

,4 1 Cf. 0. Glaser, De ratione ιμιαβ inlercedit inter sermonern Polybii et ei/m qui 
in titulis saeculi III, II, I, appuret, 1894, p. 80 sqq.; E. Schweyzer, Gramm. der 
pergam. Inschriflen, 1898, p. o9, rem. 
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les papyri, les forme* en ειος existent concurremment avec 
les formes en «ιος (1). 

L. 7 : Ιερόν, puisqu'il fera partie du domaine sacré de Dio
nysos. 

L. 9 : ων ή ττόλις επιβάλλει τελών; on spécifie nellement qu'il 
s'agit des impôts de la cilé et non des impôts royaux. Le 
versement des Attalides se superposait en ell'et au budget 
municipal (2); les droits du trésor royal sont ici sauvegardés. 
Une précision analogue se rencontre en des décrets dalélie de 
Pergame (3), de Iasos (4 "■. de MyrinauTi, ;ivec une expression un 
peu diiférenle : ατέλειαν ών ή -όλις κυρία ίστίν. Celle laxe royale, 
que continuera à payer la confrérie des arlistes. est probable- 
ment le τίαηαα ou impôt sur le capital immobilier, mentionné 
par Appien, auquel avaient été soumises toules les cilés grec
ques du royaume de Pergame (6Ί. Les impôts fonciers munici
paux sont les εγγαια τέλη dont parle urn1 inscription deZéléa 7 . 
ou les τα α~ό της γης και οικιών τέλη de l'Economique du Pseudo- 
AristotetBï. 

L. 10: κτηαατωνησουτιν et κτη'Λ.ατωνίαν : ces termes sont connus 
seulement par trois inscriptions de Carie (Olymos etMylasa'i 9); 
ils désignent <les achats de terrains faits par des iidéi-commis- 
saiies au nom de divinités. Le mot κτη;Αατο')νης désignant le 
lidéi-commissnire est donné· par Le Has, 'ΠΙ ;()lymos·, et 'M\H, 
415 (Mylasai; il est expliqué dans ΠΐΐΜτϊρΙΐοη ίΙΠ, de Mylasa : 
γενοαένης της ώνής τοις κτην,ατοιναΐς εις τό του Οεου ôvo;j.a. Aclieler 
au nom de ..., se dit κτηυ.ατωνο> ί'Α-όλλωνι κοίΐ'Αρτέαιοι, ,Ή8, 

il) Ε. Mayser, Grarnm. rler gr. Papyri ans der I'lolemn'erzeit, 1906, p. 448. 
(2; Cf. Francotte, Les finances des cités grecques, p. 91 et 287. 
;:j) Ch. Michel, 519, 1. 20. 
■'4i Ibid., 463. 
(υ) DCH., IX, 1883, p. 46 = Michel, 34U. Cf. aussi le nouveau décret de Brousse, 

C.R.A.I., juillet-oct. 1921, p. 269-273. [Ce texte doit faire l'objet d'une prochaine 
étude de M. M. Holleaux; elle paraîtra dans le DCH.} 

(6) Francotte, op. cit., p. 91. 
17) Ath. Mitt., IX, 1884, p. 38. 
(8) II, 2,-21. 
(9) Le Bas, 332, 338, 415. 
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ou τω Λ'Λ Ότωοκονοέων, 41")). Ici l'emploi de co terme s'explique 
par le caractère religieux de l'association des artisles dio
nysiaques. Les commissaires agissent au nom de Dionysos, à 
qui le bien appartiendra (κτήμα Upov). 

L. 14 : τοϋ αετεν^/εγ^ένου εκ τοΰ λόγου τη; ο['/υρ]ώσεως ο οέδοται 
εις ττ,ν τ'-αήν τοϋ τίτου. Pour fournira cette dépense extraordi
naire, on fait appel à la fois au budget de la cité et au budget 
royal. Pour celui-ci rien de plus simple (voir 1. 17) ; mais pour 
la cité, aucun article du budget ne prévoit une dépense de ce 
genre : il faut donc avoir recours à des crédits extraordinaires, 
soit à une réserve spéciale, soit à un emprunt, soit à un vir
ement sur budgets (1), comme le cas est fréquent 2). Ici nous 
avons eu affaire à un double virement (αετα^ερεν/). Il y avait un 
fonds pour Γογύρωσ··.; de la cité. Comme il n'avait pas été em
ployé tout entier, on en avait d'abord affecté une partie à l'achat 
de blé. Ce dernier fonds n'ayant pas été épuisé lui-même, 
soit à cause d'une bonne récolte ou pour tout autre raison, on 
a pu prendre là-dessus .'{.000 drachmes, pour le payement de la 
moitié des 6.000 prévues, en vue de la κττ,υιατωνία. Un virement 
assez analogue sur la réserve destinée au blé est mentionné 
dans- une inscription d'Ios ·'.)) : το αογύρ'.ον... οότω ό ήγορχκώς 
τον ι~.-οί τον οηαότνον Άρετέας... 

On sait l'importance, de la question du blé dans toutes les 
villes antiques, notamment à Téos. Lors du synœcisme de Téos 
et de Lébédos décrété par Antigone (4), les Lébédiens demand
èrent une avance de fonds sur les revenus royaux, pour faire 
une réserve de froment: à quoi Antigone répond d'abord 
d'une façon assez évasive que c'est aux villes elles-mêmes à 
constituer leurs réserves, mais que cependant il autorise un 
emprunt qui ne dépasserait pas 1.000 pièces d'or, sur son trésor. 
Nous voyons qu'à Téos, un siècle plus tard, il n'existait pas 

(1) Francotte, ibid., pp. 1".:5 sq.. et 227-230 ; BCH., XXXVII, 1913, p. 113. 
(2' Voy. inscription de Milet. .ians Ath. MM., XXVI, 1901, p. 101, où les 

dépenses extraordinaires sont prises sur le budget des τειχοττοιοί. 
3', ECU, XXVIII, 1904, p. 322 == IG, XII, .", 1010, 1, 6 sqq. 
■V, Le Bas. 86, J 10. 
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encore au -budget municipal de caisse régulière pour, l'achat du 
blé;, puisque les sommes nécessaires à cet: achat;devaient être 
prises· en-partie sur le chapitre des fortifications. Il est probable 
aussi que ce. crédit '.spécial* pour le blé n'était pas de première 
nécessité' à l'époque demotre inscription, puisqu'on n'a pas 
spécifié le mode de remboursement dé ces 3.000 drachmes : c'est 
donc un véritable virement et· non une simple avance faite par- 
une caisse mieux garnie que les autres à ce moment; le cas se 
présentait souvent (inscription d'Ios; déjà signalée). 

L·. 17 : το'-,3ατυ"ικόν,. le trésor royal (1), distinct du πολιτ·.- 
κόν(2) ou.trésor municipal; les dépenses, comme les impôts,, 
étaient- partagées par le roi de Pergame et la cité deTéos. Ici 
chaque·, caisse contribue pour la moitié. Le privilège accordé 
aux- artistes est? dû : pour· moitié à la générosité du : roi; qui; 
comme·, l'on sait,, protégeait spécialement l'association, des 
artistes dionysiaques. L'appoint du trésor royal au budget paraît 
fait en plusieurs versements. C'est sur. le premier versement; 
(των -οώτων οοΟησου,ένων) que seront prises les 3:000 drachmes. 

L. 1 8-19 : έπο[χή jv · έτη τζέντε ; ill s'agit - sans doute du ■ délai ; 
accordé aux τααίαι entrant en charge (αύτοΐς) pour rembourser 
au trésor royal l'avance de 3.000 drachmes. 

Λευκαθεώνος : ce mois est connu à Lampsaque, à Chios et à 
Magnesia du Méandre (3). Pour Téos; le seul autre exemple est 
donné par, l'inscription Jonienne, de l'atélie (ci-dessus, p. 307 
sqq., n° 1, 1; 21). 

L. 20 : Μητρόοωοος. Cette famille a de nombreux représentants 
à -.Téos, parmilesquelson distingue un archonte (4), un magist
rat? (o), un paraprytane (6), et deux ε^ήβαρχοι (ci-après, p. 319 
sqq., n° 3, ad\. 17).. 

(1) Cf. OGIS, 229,1. 107, etc. et Le Bas, 404.. 
(2) Cf. Le Bas, 404. Sur cette distinction, cf. Rostovtzeff,: St.- z. Gesch. d. 

mischen Kolonates, p. 246, n. 1. 
(3) Voir ci-dessus, p. 311, n° 1, ligne 21: 
(4) CIG; 3064: 
(ol BCH;iV, 1880, p. 164, n°21.. 
{6} lbid., p. 164, no21;- 
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L. 26 : τήν κατασκευήν την εγδοσιν ; la construction de la phrase 
est obscure; le lapicide a dû écrire κατασκευήν pour κατασκευή; = 
l'adjudication pour la gravure des couronnes ... et pour la pré
paration de la stèle. Il est moins probable que τήν εγδοσιν ait été 
oublié après ψη^ίσυ-ατος et qu'il faille lire : της αναγραφής ... τήν 
εγδοσιν, [καΐ] της στήλης τήν κατασκευήν ποΓιείσθΙωσαν οι τααίαι... 

Στε^άνων<·.> et πβεσβευτάς (1. 25 et 28) sont des fautes du 
lapicide. 

L. 34 : Un Θερσίων se rencontre sur une monnaie (Itnhoof- 
Bltimer, Kleinasiat. Mùnz., I, n° 10). 

3. — Sivrifrissar, cimetière turc, au N. de la ville. Fragment de colonne 
lisse en marbre bleuâtre, servant de soutien à un tombeau turc à coupole. 
Inscription en deux colonnes, incomplète en haut; surface très endom
magée. H. des lettres : 0 in. 014 ; interl. moyen : 0 m. 007. Gravure régul
ière ; courts apices. (Fig. 3). 

1 Άοτε'^ων Εΰμενίοου Δηριοσ 
Λέων 'Απολλοδώρου Ήοο 
Μητρόδωρος Δημητρίου Σύιψα'/ος 
Ζώπυρος Μητροδώρου θεοτευ...;.... 

5 Δημήτριος Μητροδώρου .α^ης θε 
Όνήσίαος Πολύθρου Ε]ύδηαα γου 
Άπολλωνίδης Άσκληττιάοου Ευυ.]ήδης Εενείου 
Άσκληπί,άδης Άτζολλωνίδου Δηρ,ήτρ'.ος Διονΰδος 
'UcyyJ^Oi Άναςαοος Διονύσιος ΠυΟέου 6 ες Αλεξάνδρου 

10 Άναςίπολις 'Λναςναένου 'Αθηνόδωρος 'Αθηνοδώρου. 
Άναςίβιος ΠολύΟρου Πυθαγόρας Κλείτου 
Διονύσιος Δημητρίου Μητρόδωρος Άγιλλείδου 
"Ανδρών "Ανδρωνος. 'Αγαθοκλής Ά-ολλοδώρου 
Άπολλόοωρος Άα,ύντου Άθηνόδοτος Άπολλοδώοου 

15 Πάραις Βίωνος Απολλόδωρος Διογνήτου 
Φίλισκος Νικοςένου Ά^ΐστώναςΜενοντίου. 
Άοΐστόβουλος θαοσύνοντος Ζηνάς Βεοδώοου 
Μεγάθυαος Μηδείου Ίόλας Νίκοστράτου 
Κλεΐτος Μηδείου Διόδωρος Βακγίου 
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2ϋ ! Άτζολλόοωοος Λιογζνου 

Α'.ονΰτ'.ο; " Χαραχίους : 
'Ηρόφιλος : Ζηνοδότου 

' 
Ιν/.αταΐος 

. Λη ;λ·λ,το ίου ' Κ "/. ατα Ιο ζ Π ο « ιο «ν ίο υ 
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Cette liste est peut-être une liste de gymnasiarques (1. 17), 
ou simplement une liste éphébique, comparable à celle qui 
a été publiée par. K. Lchmann dans Al//. Mill., XLII, 1917, 
p. 185-190 {[). Plusieurs personnages sont déjà connus à Téos 
même, soit personnellement, soit par leur famille. 

L. 1 : ΆρτέΐΑων : on connaît un archonte de ce nom (CIG, 
'{064) et un autre Àrlémon. père. d'Agathodès ÎBCII, IV, 
1880, p. 171, n° 2(ί>. 

L. 0 : Ov/Jtvj-o; ΠολύΟοου est un descendant du Polythrous 
fils d'Onésirnos, (jui offrit .'{i.000 drachmes pour l'instruction 
des enfants >11CU, IV, 1880, p. 110 sqq.}. MM. Potlier et ITan- 
vetle datent celte fondation de Polythrous du début- du, 
111e siècle, et identifient, de façon un peu liardie.ee Polythrous 
avec le père de 'Γύρων ΠολΰΟρου, ambassadeur à Hargylia Carie* 
vers 270 (Le Bas, n° 87}. Tout ce qu'on peut affirmer, c'est 
que la fn mille a été fort en vue à Téos, qu'elle avait fourni de 
nombreux magistrats 2:, et des bienfaiteurs de la cil·'·. L'ins
cription n" 3, comme l'indique la forme des lettres, ne peut pas 
être antérieure au début du 11e siècle : il est donc impossible de 
rattacher d'une façon sûre notre éphèbe à ses ancêtres. 

L. 7-8 : Ce sont probablement deux parents. — Ξενείου de 
Ξενείχς pour Ξενέας, Γε et Γε·. étant à peu [très interchan
geables devant une voyelle, à celle époque. — Λ'.ονΰοος de 
A'.ovj;, diminutif de A'.ovûs-.o; assez rare, même en Asie Mineure, 
où les noms abrégés en '.ς. α; ou ij; sont d'usage courant Ci). 

L. 9 : Ίΐράχ.λεος pour Ήοάκλε'.ο;. Ce nom est peu connu, et 
seulement à Athènes Fick, Povsnnetinamp.n. p. 29W : la tra
dition ionienne (Hoffman, Die f/rirrh. Dialektp, III, p. Ï329) 
facilita peut-être l'emploi de la forme sans ·.. — Άναςάοο;,. 

(Γ Cf. aussi le catalogue éphébique, Π Cil. XXXVIII, 1911, p. 421. avec (n. 2) 
des références aux c.italo<rues éphébiques publiés antérieurement. 

•2) Cf. Cld, uO64, et les- monnaies de Téns dans Mionnet, Médailles ant.. Ill, 
nCJ 1483 ; Leake. Sumisumta hcllenica. p. l.')2 ; Imhoof-Bliimer, Kleinasiatischen- 
Miinzen. I, p. ;iS, n° 12. 

.'!■ Cf. Fick. Personennumen, p. 21, 101 et IiO 1 ; pour Λ:ονΰ;, voir Berhtel. Die 
Jn.tchriflen des ionischen Dialektes, n° .'i.i, etc. 
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de Άναςας, diminutif . de 'Αναξαγόρας ou* deï'Avaçavopo?;. n'est- 
pas connu (1). Ό»ες Άλεςάνορου ; ills de ΠυΟεας ou Πύθεος, 
par adoption, en· réalité: fils d'Alexandre ; l'expression est 
fréquente' dans1 l'épigraphie- téienne (CIG, .3089; et. 3103. et 
ci-après n° 44) ; on trouve aussi' : un^ tel, Αεω^άντου, φΰσεν oï. 
Ήροττράτου (LeBas, 115; cf. CIG, 3083 et 3089) ;. ou'bien-lat 
mention; du père adoptif est ; précédée - de καθ' υ'.οΟεσίαν (Le Bas. 
339·· etc.-).. 

L. 10 : On connaît; un; Άναςί-ολις chef de·1 thiase h Téos 
(BCH, IV, 1880; p. 175; nos 21', 35; 36).- 

L. 1 1 ■'·:■ Πυθαγόρας Κλείτου. Un1 personnage du même nom est 
mentionné parmi les ambassadeurs pour l'asylieen 193 (Le Bas, 
83, 84, 85). Serait-ce le même et notre inscription serait-elle 
antérieure 'à cette date ?.' La forme des lettres ne j ustifie guère 
cette hypothèse. 

L. 15. Πάρ|χις Βίωνος.- Le nom de Πάρεις, diminutif de Παρ
θένων (2) est connu· à Téos : Tim est archonte [CIG, 3064); un* 
autre, père de Ménodotos [CIG, 3117). Un? Πάοαις Βίωνος appar
aît aussi à Thasos, sur une inscri ption . funéraire hellénistique 
(BCH, XLV, 1921; p. 170, n° 28). — Βίων est le nom> d'un; 
magistrat) téien (3). 

L. 16 :'Ap'.TTc5vaçest un nom assez fréquent en Asie Mineure 
(CIG, 2338 ; cf. Fick, s. v. ·. Fâva;) ; il est aussi connu à Téos 
(ci après n° 36, 1. 3), même comme magistrat (4). 

L. 17 : 'Αριστόβουλος. Θαρτυνοντος. Un^personnage duimême; 
nom a été couronné par le peuple comme γυμνασίαρχος (Le Bas, 
106= CIG, 3086 — ci-après. n° 22). On sait que cette fonction; 
n'était pas, comme- celle dVrj τίβαρχος, exercée par les éphèbes 
eux-mêmes — au moins à Téos — mais par. de; véritables mag
istrats chargés de les surveiller (5) ; notre catalogue pourrait 

jl) Sur les diminutifs en -ας, voir Fick, Personennamen, p. 17 sqq. 
(2) Fick, ibid., p. 19.1 
(3) Voir monnaies, dans Mionnet, l. L, III, 1481, et Cat. Brit. Mus. Ionia,. Téos,. 

n° 40. 
(4) Cat. Brit. Mus., Ionia, p. 309, n· 29. 
(5) Cf. l'opinion contraire dans Diet. Ant., s. ν. Ephebi, p. 632. Pour Téos,· il n'y 

a aucun doute; cf. Β CH. IV, 1880, p. 116-117; le peuple nomme un γυανζαίαρχος,. 
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être une enumeration chronologique de gymnasiarques téiens, 
aussi bien qu'une liste éphébique représentant une classe d'une 
année. — θαρσ-υνων est inconnu de Fick sous cette forme; un 
archonte de ce nom est pourtant mentionné, à Téos, dans CFG, 
3064. — Ζηνας est une abréviation pour Ζηνόδοτος ou Ζηνόδωοος 
(Fick, p. 132). 

L. 18 : ΜεγάΟυαος. Nom porté notamment par un ambassa
deur de Téos à Rome on 160, dans le décret des Âbdéritains 
{BCH, IV, 1880, p. 48), et par d'autres Téiens [CIG, 2922, 
2923). — Ίόλας est la forme dorienne et macédonienne de 
'Ιόλαος (cf. Pape, E'ujeniiamen, p. ooi). 

L. 19 : Βάκχιος ; nom peu connu (Pape, ibid., p. 194). 
L. 21 : Έρυ,όΟεα-τος ; nom connu à Colophon (monnaies dans 

Cat. Urit. Mus., Fonia, p. 39, n° 21) et à Téos (archonte, CFG, 
3064; autres : CFG, 3081, 3082, 3083, 3089, et ci-après, n° 60). 

L. 22 : Χαραείους (Fick, p. 290 ; on trouve aussi Χαραέω, à 
Téos même, liCll, IV, 1880, p. 180, n° 41). 

L. 23 : Βίτυρος est inconnu ; le nom même est étrange ; il n'y 
a aucun doute sur la lecture. 

4. — Haraka (village à l'ouest de Sivrihissar); mur d'une maison en 
construction à quelques mètres du café; marbre bleuâtre. II. 0 m. !JÎ)5; 
1. 0 m. H6.:»; ép. Ο m. f>6"> ibrisé par derrièrei. II. des lettres, décroissant 
de haut en bas : 0 ni. 025· à Ο m. Ol">; interl. moyen : 0 m. 012. Gravure 
grasse, courts apices. (Fi^r. t\. 

\ Έ~[!.ττατο]ύντων 
ΆΟηναίοΓυ του Ληα]ητρίου, 
ΜητοοοΓώρου] τοΰ Ποτείδίτζ-ου. 
εις τ]ή["ν: οίκοι oouf.jv ^τοΰ λ'/Γμνου 

Γ) τεί'/ους, αηκος ε-·, -η-/ εις τεσσαρ 
κοντα, καΐ εις ΤΓ,ν κατασκευήν της ψα- 
λίοος, εδατζανήθηταν γοαυιυ.άτων 
αεν opaytxal ΡΗΗΔΔΔΔί°1, αρ(.9υ.οΰ δε 

de même qu'un ^αιοο;όαος; ses fonctions sont appeléps ào/ή CIG, 30SR = Le Bas, 
106) ; et il est ronronné par le peuple, en inline temps que par les trois collèges 
de jeunes trens qu'il dirige ,ζαΐο:;, ί-άλεττροι. ïztfjo:, ibid.). 
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ΡΗΗΗΡΔΔΔΔΙΙΙ'. ο . . . s., ου. os ΔΔΔΔΠΙΟ 
ΙΟ' ντωνεπ-Υιχοοο^ν 

γ -ραααάτω.'ν ub. . |||. 'asiOuo-j οέ ΔΔΔΔ-. 

On connaît diverses autres inscriptions de ce trenre à Téos : 
Le Bas, 111 ·(= Μου«ΐον τή^Κύαγγ. νχ. , 1878, p. r,):-2l2;. 
2W;.ir,r>7; I.-60:.67r;, ^^ ^«-i-aprK η·.",): Μουσείον'. 1878, 
ρ. Ή; ΛΜ.. J/ttf.vXVI;. 1891; ρ. 2!)5, η° 18. Rlles font partie- 
d'une même, série ; il s'a-it «lé -Γοχύ:ωϊ·.; .le la cité -[cf.. n° 2) ; 

Fi?. 4. — Cnmple du ronstruf timi. il'Haraka -.n' 4). 

les- 
formules-sont-les-mômes pour la série: il s'agit partout··- 

de la construction d'un mur, à quoi s'ajoute ici la conslruction 
d'une voûte, là celle d'un pylùne, ou d'une porte. Des épistates 
ont parta-é la beso-ne : .ils diri-ent. par ^roupe< de deux ou 
trois, la construction· d'un: tronçon; du; même mur* ?),. et 
fournissent, «aussi, par groupes, l'état de leurs dépenses. Les- 
mots -ύλη {Μουτείον, ihid;,. n° ταγ',. 1. ·;) ,-t -υλών (ibid... 
même inscr., 1. 6; Ath. Mitt.. 1891; p. 29o.n° 18, 1. .'{; ci- 
après,. n° ο, I. 8) montrent qu'il faut bien penser à des rem
parts ou à un, mur d'enceinte. 

h. 7-8 : γοαίΛαάτων uèv-. . . . «..Οαοϋ.ο* ambient désigner la; 
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dépense d'après le devis (γρά^υιατα serait l'équivalent de 
τυγγρα^αί) et la dépense réelle; cette dernière est légèrement 
supérieure à l'autre : 893 drachmes, au lieu de 7io prévues par 
le cahier des charges. Nous n'avons pas trouvé d'autre exemple 
de cette distinction. 

5. — SiiTthissar, château d'eau, au centre de la ville: marbre blanc. 
H. 0 m. 'JO; 1. 0 m. ">1 (brisé à droite|. H. de^ lettres : 0 m. 045, à a 
premiere ligne; aux autres : 0 rn. 03 à 0 m. O'.Y.'r, apices peu marqués; 
gravure régulière et assez profonde; ΑΘΣ· 

1 · Ετν.ττατοΰνϊ των 
του τείχους Κχ/λ[-- 
τοΰ Ζ/,νοοότου ; καΐ 
ου 

του" 
λΙί·'αΟΰαου Γκ?Λ 

5 Κλείτου του Κλείτου 
είςΐτήν Ο'.κοοου.αν (sic) τοΓϋ 
τεί//ους του Λ1. Οίνου α'-ό του 
~υ]/>(')νος υ,Υ,/.ος ετν. ~ήΓ'/ε'.ς 
— εντίήκοντα ή "'ενοαέν^η οαπάνη 

10 εστί o]zy:/<j.y.;. Β 
ΓΠΣ 

Cette inscri()tion était di-jà puhliée par Λ. lîoeckh, C/^r, 2923, 
mais comme provenant île Tralles; elle vient de Téos; Terreur 
s'cx[)lii|iie par la confu-inn île (iuzellir Hocalite près de 
Sivrihissar'1 el île Guzelhissar (Aïdin). L'inscription CIG, 2934, 
a suiii le même sort (voir la notice de lioeokh). 

L. 3 : Ζ/,νο'οοτος se retrouve dans l'inscription analogue de 
Le Bas, 1560. 

L. i : Μεγά^αο; apparaît aussi dans ΜουσεΧον της Ευαγ. 
Σ-/., 1878, p. 35, n° tjjlv', ligne 3, et peut-être dans Ath. MitL, 
4891, "p. 295, n° 18, ligne 1. Cf. ci-dessus, n° 3,1. 18 

L. 5 : Κλεΐτος est épistate aussi dans Ath. MitL, ibid.. 1. 1 
et 2. Cf. ci-dessus, n° 3, 1. 11. 

L. 6 : Boeckh écrit οίκοοοαίαν ; le terme ordinaire, à Téos, est 
οίκοοου.ήν; notre lecture est certaine (faute du lapicide?). 

L. 8 : Boeckh : τοϋ ναοΰ του Ά-όλ]λωνος. La restitution 



R. DEMAKftEL ET A. LAUMONIER ■ 

πυλώνος. est '.donnée- par le- ΜουσεΖον, ibid., A. 8, το. τείχος, το 
λίθινον ά-ο.τοΰ πυλωνος. 

L. 9-10 : Boeckh : ή γενοαένΓη οα:τάνη|ο]ραχααΙ ΠΙΣ. Les der
nières lettres sont, probablement des chiffres, où Ton peut; 
deviner un Πι peut-être contenant un H — ."00; le sens du: Β 
et du Σ est obscur. 
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6. — Sivrihissar. Maison au S.-O. de la ville, isolée dans un champ; 
marbre bleuâtre, servant de premier de^'ré à un escalier de bois; mutilé 
sur les bords et usé en haut, à droite, et au milieu. H. 0 m. ;J9 ; 1. 0 m. 77; 
ép. 0 m. 27. H. des lettres : 0 m. 017 à 0 m. 02; interl. : 0 m. 01 env. 
Apices. (Fig. 5). 

. . έναν 
vuv. — 

. . . '.ανσ·. 
ο . . ε ινα·. 

. . Βετας τ 

των τον α 
τω 1ν τζαίοων ό 

10 .ων των στίνων [ανα 
'Via1, τον νοααααΓτία 
Tjôîv στί'/ων .... (environ 23 lettres) 
. η τής των εττ.ΐστατών . . . 
οίοκ'.ααζέτω αεσ . . 'environ 10 lettres) . κων ννώατ,ς. . 

Ιο έδρα τινών παρεσ . . (environ 15 lettres) . . ευ-οτων αη 
. . ν τα (3'.βλία ον . . (environ 17 lettres) . κατ . . Λ . . . 

L'état fragmentaire <le cette inscription ne permet pas de se 
prononcer avec certitude sur un document aussi mutilé. Pour-, 
tant la mention des βιβλία et de la ^'.βλ'.οΒήκη fait songer aux 
décrets en l'honneur des éphèbes ou des professeurs qui ont 
bien mérité de l'Etat, notamment en déposant aux bibliothèques 
des gymnases un certain nombre de livres : 3υβλία εκατόν ει; 
τήν βυβλ'.οΟηκΥ,ν άναΟείνα'. {Ziebarth, Aus clem griech. Schnlwesen, 
p. Ill, n. 2). Les bibliothèques scolaires sont bien connues : 
les inscriptions mentionnent celles d'Athènes, d'Halicarnasse, 
de Corinthe, de Delphes (Ziebarth, ihicl.). Les mots -αίοων 
(1, 9), οοκ'.;ααζέτω (1. 14), et la répétition du mot στίχων (1. 10 
et 12Ï, qui signifie probablement les lignes des volumes, sem
blent indiquer qu'il s'agit ici de l'instruction des enfants, en 
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particulier d'exercices intellectuels. Nous- aurions donc un 
pendant; — d'époque bien postérieure — à la. fondation·.- de 
Polythrous. fils d'Oné-imo- BCfl· IV, 18S0. p. 111'.. A, la 
ligne^ G, on. peut Hipposer un; mot comme άνωνοΟέτα; ; ou 
νοαοοετας: LU, οοκν-Λαζε'τω ferait allusion h un examen scolaire 
(δοκιιχατία), diriLfi'' par un Av< surveillants είς των ζ-ν—χτω-η : 
1..1Γ), on; peut — uppDscr. au lieu ■ «le l'arliclc τα, un. nomade 
nombre comme ττεντ/κοντα. 

7 '.' — Sivrihissar . Centre-Est -de la ville, col. mnp-Iis>e, au coin J'unn 
maison ·: turque:: -marbre bleuâtre. H;. υ m. 0:5:diam. 0 m. 158. . 11. des 
lettres, en haut : 0 m. ο:Γ>; en bas : ο m. 07. Gravure médiocre.. (Fis. 6). 
1 'Αγαθή' ~'jy'r,' 

Φλαβ'. Ουαλεο', 
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Γαλερ'. Ούλε ρ [sic 
5 Μαςιΐλείνω' 

Καίσαοσιν. 
\\~ο Tic.) 

r^i A 

Borne milliaire marquant le premier mille à partir de Téos 
(1. 8-9). Cf. les bornes milliaires de la même région (Ephèse, 
Lébédos, Smyrne) dans Μόυσείον τής Ευαγ. Sy.. 1876, 
p. 32, 48, 94: ibid., 1880. p. 176. Les Césars mentionnés ici 
sont : Flavius Valerius Severus et Galcrius Valerius Maximinus 
Daza; nommés Césars par Galère, l'un pour l'Italie et l'Afrique, 
l'autre pour l'Orient, le 1er mai 305. Après la mort de Cons
tance Chlore, le premier a pris -le titre d'Auguste, le 25 juil
let 306; le milliaire do Téos est donc compris 'entre ces deux 
dates (i). . 

8. — 4 fragments d'architraves courbes, portant une dédicace à l'empe
reur Hadrien. Les blocs sont percés et remployés comme margelles de 
puits.' Marbre' bleuâtre. II. moy. complète : 0 m. 6Γ>. Γηβ ligne sur chacun 
des deux registres'supérieurs ifasces). II. des lettres :en haut, 0 m. 12 à 
0 in. 14; enbas, env. 0 m; 11. Lettres hupices. '■ 

αύτ|ΟΚΡΑΤΟΡ;ΐΚΑΙΣΛΐ[ρ^Τρανανω 'Λ]'Δ PI 
·:...· ΣΑΣΚΑ|ΘΙΕΡΩΣί [εν αρχ^ρατΐ;ΕΥΟΝΙΤΟΣΤΟ Bj 

ai Sivrihissar, un peu en dehors de la ville, maison Christos 
Badalanis. Potticr-Hauvette, n° 42 (non -retrouvée par nous). 

b) Sivrihissar, puits au S. de la ville (près de Valikouissou). 
II. : 0 m. 645; 1. 0 m. 55; ép. en bas : 0 m. 66 (non connue 
encore). 

c) Sivrihissar. puits à ΓΟ. de la ville. II. 0 m. 66; I. 0 m. 43 ; 

(1) B. Niese, Grundriss der rum. Geschichle 'Coll. I. von .Mullen, p. 230 
R. Cagnat, Cours d'ép. lat., 2- éd., p. 208-209. 

HCH, XLVI tWll). ï2 
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ép. en haut : 0 m. 89; en bas : 0 m. 665. Cf. Le Bas, 97 = 
Pottier-Hauvette, n° 42 (APIA). 

d) Haraka, puits près du cimetière. Le Bas, 96 (non retrouvée 
par nous). 

9. — Trois fragments analogues. H. moy. 0 m. 57. Lettres à grands 
apices. ¥. 

a) Sivrihissar. puits au S. 0. de la ville. El. 0 m. 57; 1. 
0 m. 73 ; ép. en bas : 0 m. 70. Cf. Pottier-Hauvette, n° 42. 

ΑΤΕΘΕΙΣ 
ΓΟΒΑΤΟ 

b) Route de Sivrihissar à Sir/hadji/c, puits, à droite de la route. 
H. 0 m. 56 ; 1. 0 m. 76; ép. : 0 m. 68. Cf. W. Judeich, n° 27. 

ΛΦΙΑΙΣΤΟ'Λ 

c) Haraka, puits sur la route venant de Sivrihissar. II. 0 m. 08; 
1. 0 m. 53; ép. 0 m. 67. 

<HNAN 
ANTA 

10. — Bodrun. Quatre fragments de la grande architrave du temple de 
Dionysos (dans les ruines du temple). H. complète, avec les trois registres 
(fasces) et la zone ornementée : 0 m. 75. H. des lettres : 1er registre (en 
haut) 0 m. 16; 2e reg. 0 m. 13; 3e reg. : 0 m. 11. Grands apices légèrement 
incurvés. 

ΘΕΟΤΥΙ- 

[άρχ<ερε]υ ΣΜΕΠ[στος] 

ΑΥΤ 
ΠΑγ 

)ΣΘΕΟ 
' [οη ̂ αρχικής εςου]ΣΙΑΣ· 

[κα(Κέρω]σΕΝ 

Α¥ ΟΣ" 

Cf. CIG, 3743-3748. 
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Les fragment:·» donnés par Llirschi'eld Arch. Ze.it., 1876, 
p. 29) t'ont partie d'une architrave plus petite Ql Din. 34; 
h. des lettres : 0 m. O7.">>. 

lli — Siijhniljik, mur de mai>on. Fi;u.'m..d'an'hitiave avec registres 
limités· par un, ran;: de perler et pirouetter. II. ο m. 21 ;. 1. 0 m. 28;. 
ép. υ m. 15." H. îles lettres : ο m. 11.. 

BU 

12. — Xirjhadjik, cour intérieure du tribunal; bloc d'épistyle avec frise- 
de guirlandes et bucrane». H. 0 m..:»T'j": 1. 1 m: 22; ép. ^n haut : Ο m. ίο. 
H. des lettres : 0 m. 09. (iros aplcrs, et « patins >·. UPA· 

NAUTOKPATOPnNï 

'«h^\\i^m¥^4m 

Fis. T. 
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13. — Olamysch, cimetière. Grand piédestal de marbre bleuâtre ; brisé 
à droite : il manque au moins la moitié de la pierre. H. 1 m. 325; 1." 

0 m. 35 ; ép. 0 m. 375. H. des lettres : 0 m. 087; interl. 0 m. 017; gravure 
profonde et soignée; apices. (Fig. 7). 

1 Άννιάνα τήν[ σε- 
|ϋαστήν ΜαρΓκίαν ? Μαςιαιά- 
νου Καίσαοος[ εκ των 
•/ρηγάτων θε[. . . 

ϊ) των υπό Καπίλ[λας? 
ύπεο πουτάν[εως. . . . 
τοϋ υ'.οϋ αυτής . . . άργυ- 
οεαι εικόνες τ[ . . . . 
κατεσκευάσ[θησαν 

10 σης. Κλ. Τερτο[ύλλου ?. . . 
αυτού, στραττ,[νοΰντος. . . . 
Μαρείνου, επι[ Μας·.- ? 
ιχιάνου, ΖωσίίχοΓυ 

Μεγακλέους. 

Fragment d'inscription honorilique, sur la base d\ine des 
statues (1. 8) élevées par une certaine Anniana, en l'honneur 
d'une Σε]βαστη. La présence du mot Καίσαρος (1. 3) semble indi
quer qu'il s'agit d'une impéralrice, peut-être femme de Maximien 
(1. 13). Anniana fait la dédicace au nom de son fils, prytane à 
Téos (1. 6-7). Le Marinus, préteur? (1. 11-12), est peut-être le 
même personnage que le Marinus mentionné par deux rescrits 
de Dioclétien et de Maximien en 293-294 (De Vit, Onomasticum 
latinum, s. v.). 

14. — Sighadjik. Marbre blanc encastré dans le mur extérieur d'une 
maison, dans le quartier Sud du village. H. 0 m. 33; 1. 0 m. 17 (brisé 
de tous côtés; l'inscription est pourtant complète en bas). H. des lettres : 
0 m. 017; interl. 0 m. 008; jolie gravure, fine, régulière; 1res légers 
renflements; ΜΡ(ΥΞ· 

. . . .αίρεσ[θαι. . . 
. . .τον ες το ίεο[ον. . 
.. .υ Ληαητρί[ου 
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. . . ων κανθη .... 
λ α'.ο : ... 

α 
... .εν τώι ».[εΐώ·. 
.... η άπο .... 

την εξ 

ν 

15. — Sivrihissar. Cimetière turc au Ν. Ν. Ε. de la ville ; dans le coin 
d'un orthostate en marbre bleuâtre. H. 0 m. 93; 1. 1 m. 09; ép. 0 m.36i>; 
h. des lettres : 0 m. 025; interl. 0 m. 01, apices légers, 

. . . ριον γο·. ε αν ο ε ον οε; . . . 

. . .γραυιατεα (sic) ά-εδε·.[. . . 

. . . .ον κα·. το τρίκλεινον ε[. . . . 
κιαα 

16. — Sivrihissar; petite mosquée centrale; base en marbre bleuâtre; 
h. Ο m. 5S; 1. 0 m. 245; h. des lettres : 0 m. 02U; interl. Ο m. 012. AGO 

Σαβείνη 
Σεβαστή 

II s'agit peut-être de la femme d'Hadrien. On écrit aussi 
Σαβεΐνα. Cf. Le Bas, 146, 147; CIG, 2965 : Σαβεΐνα Σεβαστή, et 
Μουσεΐον της Ευαγγ. Σγ., 1878, p. 100 : "Ηρα Σαβείνη Σεβαστή. 
La base est dédiée à- Sabine ou peut-être par Sabine à une 
divinité. 

17. — Sivrihissar; cimetière turc au Ν. Ν. Ε. de la ville; grand marbre 
bleuâtre; inscription dans une sorte de cartouche. H. des lettres : 
0 m. 02; mauvaise gravure. AFTCO· 

. . κα·. Κ at,. . . . 
. . . obco xal 11 

18. — Siyhadjik; maison turque Méhémet Hassan Palabra. Pierre avec 
moulure en haut (base?). H. 0 m. 32; 1. 0 m. 36. H. dçs lettres : 0 m. 027; 
interligne : 0 m. 012. ΑΜΣ· 
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Τηου. 

19. — Sirrihissar; mur il»· maison pi>-s d'une fontaine au S. de la ville.. 
Petite pierre courbe. II. ο m. .'52: 1. ·· m. 2U: h. dtjs lettres : 0 m. Ο."ί. (ira- 
vure profonde et larges apicm. 

ANAC, 

20." — Sivrihhaar·. centre de la ville, au haut du mur d'une maison en 
reconstruction, (irandes lettres; 2 à branches rourhes. 

ΟΥΡΟΣΤΕ- 
Ain ·" 

21: — Sivrihissar : dans la cuur-d'une maison- turque, au centre de la 
ville; base moulurée en marbre blanc, -ervant de margelle de puits. II., 
0 m. 6">;.l. 0 m. .".S ; ép. 0 m. t'.4:;. II. des lettres : ο m. ()i; interl. .0 m.. 015 
gravure très profonde et suL-née; apices; li-ature, .1. :; : JVE J |Fi^. sj. 

. .. . .κα·. ΐττ'/^ανο)^ κα
τ '.£ ί c ώ σαντα "ή '.ε s ω - 
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τά]ττ| -jOuAr, εΐ; αίω- 

νίάν-ρηαην ττΐ .γε- 

ο νεθλίω αυτοϋ ήαέοα;: 
οίοοσθαι ο'.ανοαήν. 

Ath. Mitt., 1891 , p. 299; -αίωνίαν et ο'.ανοιχην- sont entièrement 
lisibles. 

22. — Sivriliis&ar. Porte d'entrée du tribunal, sur le côté E. delaville. 
Architrave avec inscription eni l'honneur de Άριστόβουλοί^θαρτυνοντο;. 
γυμνατιαρχήταί. (]f. CIG, 3086· = - i.e Ras, iOSl Xous n'avons pas revu; la 
première colonne de l'inscription : Παΐ5ε;"Εφηβοι Ά^χλεστροι ; mais la 
troisième se complète ainsi (troisième registre de l'architrave) ::. 

καλώς καίενοόςως- αρετής .ένεκα καΐ ευεργεσίας της εις εαυτούς.' 

Sur cet 'Αριστόβουλος: θαρσύνοντος, cf." ci-dessus; p. 322, ins-- 
criptionn0 3, 1..17. 

23; — Sivrihixaar. Mur. extérieur d'une maison; turque abandonnée ;.. 
marbre-bleuâtre, encastré la tète en bas, et brisé de trois côtés.- H. 
0 m. t.", ; 1. Q m. 68; ép. 0 m. 37: II >' des lettres : 0 m. 03; interl. 0 m. 006 
à 0 m. 01. Gravure assez profonde ; courts apices. (Fig. 9). 

Fi?. 9. 
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1 καΐ ν.. τω .του άο... 
το!ς τ έκνο'.ς αυτοϋ .καΐ τω νέΓνεΐ'καΙ 

Ιείνη τη γυναικί 
αυτοΰ" 

ω[ αηοενΐ οε 
ετ]έρω εςε·.να·. ζΐ; ταύτας, τας Γκα- 

5 ααοας: ενκηοευΟηνα1. * εάν οέ-.τΓ'-ς 
ε-','/ε'.οΙήση, α-οτείτε·. τω -.[εοω- 
τά-τ]ω τα αεί ω % β Φ. καΐ τΓη Ιεοω- 
τάτη . βο]υλτί Χ Ά · ταύτη Γς της 
ε~'.νο]α^ής αντ'.γοα[ sov · ά~ε- 

10 τεΟη ·ε·.ς : τα àcyeïa. 

Sur les inscriptions funéraires avec interdictions et amendes, 
si fréquentes en Asie-Mineure, cf. Vidal-Lablache, Commnntaiio 
de titulis funebribus in Asia Minore, 1872 ; G. Ilirschfeld. 
Ueber die r/riech. Gr abb tfic.hr . welche Geldstrafen anordnen, 
Kiinigsberg Studien, I, 1887; H. Keil, Ueber kleinasiatischen 
Grabinschr., Hermes, 1908, p. 522-577 ; A. Stemler, Diegricch. 
Grabinschr. Kleinasiens, 1909; Plassart-Picard, BCH, XXXVII, 
1913, p. 234-235; Quandl, de Baccho ab Alex, aetate in As. 
Min. culto, 1913, p. 154. 

On connaît pour Téos un certain nombre d'inscriptions ana
logues : cf. d'abord les suivantes, puis : CIG, 3108 (amende à 
verser au temple des Σεβαστοί, 2500 deniers, et à Dionysos, 
protecteur de la cité, 2.500), 3113 (amende au fisc, 5.000). — 
Le Bas, 123 (double amende de 2.500 deniers, Tune au fisc 
impérial ou ',ερώτατον τααεϊον, l'autre à la βουλή de Téos), 128. 
— Μουσείον της Εύαγγ. Σγ., 1873-75, p. 68 (amende de 
1.000 deniers à la ,3ουλή). — BCH, IV, 1880, p. 178, n° 38 
(amende au fisc impérial, 1.000 deniers et formule de maléd
iction"), n° 39 ('amende de 1.000 deniers au fisc). — Ath. Milt:, 

1891, p. 298, n° 24 ''amende à la βουλή. 50 deniers;. Ici nous 
avons la double amende, l'une de 2.500 deniers au trésor 
impérial, l'autre de 1.000, à la βουλή téienne. 

24. — Si.vrihi.sKar ; cimetière turc, au .X. de la ville» Marbre bleuâtre, 
brisé en haut et des deux côtés, fi. Ο m. 40; 1. 0 m. HT ; ép. 0 m. 2i. 
H. des lettres : υ in. 024; interl. Ο in. O0">. iFitf. 10i. 
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Fi?, lu. 

1 ......... . ... τήν κ:αυ.αοαν 
. κατεσκεύασεν ε αυτί] κα·.το> àvosP.. 
Όντ,'σίαω 1'χτοονείνου καΐ -τ?, — coîvxî: κτ(- 

ο1ευυ.ένγ] 'λ^τοί Μαν.έαη, αηοενο; , ετί: ο- 
." ου ζγονζος εςουτίαν ενκηοεΰσαί τ '.να τ:α- 

ρα της .τυνγίωρήτιεως αυτή; η του ανοοόίς 
Όνησίαου . · αν ο ε τις ε-'.'/ε'.ρτίσ/;, θ(ί)σε·. 
ε :·.ς τόν ',ερώτατον '^ΐτκον οηνάοια.. 
πεντακόσια . 

L. 3·: Σατοονεϋνος, cf.. Γ/"^, 2 S 2 1 ^Aphrodisias) Σατορνεϊνα : 
L·. 6. Pour la restitution συγγωρήσεος, cf. Le Bas, 217-iPnène1, 

25. — Sivrihixsar ; cour intérieur île Ια maison Nikolaos Kampakis : 
marbre blanc brisé pii ba> et. à ili-iiitf. H. <> m. t-s ; 1. ο m. .'V2 ; ép. env. 
t) m.. 1."». II.' (le^ lettres : u m. icibi à n m. <>:i.: iuteil. <> m. uort ; apia1*. 
[Vie. 11). 
Γ ΙΙαοτ,σ'.α Ροΰ^οΓυ κατ'.σ/.εύ- 

α σε τήν καυ.άίοαν εαυττ, καΐ τω 
—ροκηοευαί ίνω "Λλεςάν- 
οζω καΐ τώ συαι οί ω * ·χηο- 

ο ενν. οε εςέστο) ενκτ,οευΟήνα·. αλλ' ό. 
υ'.ό; υ.ου 'Αλέξανδρος καΐ ό σύα- 
β'.ός αου Γοα-: .... ενβαοε ενκε- 



338 DEMAXGEL , ET Λ. LAUMONIER: 

Fipr. 11. 

κηοεύαεΟα C . . . .... 
ναι · ει οέ .τις Γ θέλε ι αετακινήσ- 

10 '-■ χι, χποτείσεΓν 
τή" 

ίεοωτάτη 

26. — Sivrihissar; mur extérieur d'une maison, au centre de la ville. Marbre blanc jaunâtre ; l'inscription est entourée d'une grande couronne dont il reste quelques traces à gauche. II. des lettres : 0 m:· 03;: interl. 0 m. 015 ; apices courts ; gravure profonde et épaisse. iFig. 12\. 

1' [κατεσκεύασαν - 
τούτο . το α.νν]υιειΓον τώ οεΐνι 

αετχ τήν τελευτήνί χυτοΰ. . . · 'ΑΤ,οένχ οέ- 
ζ-εοον ; κηοευΒήναιΓεςεστω , .....· αν οέ ■ 

3' τις έ-[ι"γεΐΊρήσ]7ΐ, ό χοίρος εστωττ] των Τη 
ων γερουσία, οιν : ΑΦ 

οί θίασοι.. 
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L'inscription i est publiée de. façon, très insuffisante par. W. 
Judeich, Aih:.Mitt., 1891* p. 298; n? 25. 

L·. 6 :: Sur la γερουσία de Téos,.cf..Scheiïler, De rebus Teiontru,. 
p. ."4. C'est ici la. seule inscription. qui, à Téos,. mentionne une 
amende versée: à la .γερουσία;. Em principe, ill n'y avait: rien, 
d'insolite à ce que ce conseil, d'intérêt surtout. religieux,; perçût: 

Fi?, 12. 

des amendes sacrées, — comme il arrive à;Éphèse, — ou, dans 
l'espèce, ici. le τόρος, édicté contre la τυαβωρυγία. — Sous 1:A 
signifiant 1000,' avait d'abordété gravé un Φ. 

L..7.: Sur.lesthiases, cf. BQtliW, 1880; p.. 164-163; Scheiïler, 
î6/r/.-,..p...72;>i 1 i : F." Poland; (tpscIi. dfs gripch; 
p; »68isqq., nos W.Y.ft-'Mli: 

2T.. — -Sivrihiaanr; murs intérieur et extérieur de la maison Nikolaos 
Kostakis, au centre de la ville. Deux fragments; a : h. ·) m. .'52; I. D m. 17 ; 
b : h. 0 m. .'{."· ; Ι. ο m. i'a. H, des lettres : 0 m. .023; marbre bleuâtre; 
le fragment a porte les tracer d'un cartouche par .-lequel- était encadrée 
l'inscription. Apire*-. iFiii.l.T'. 

a. h. 
1 ........ ο.νοντων. . . . . . , 

ωντ . . .ν οε:ι . ..... 
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νει . . οετα. ... . .. 
εκι . . .mia . · · . · t ...... 

|Αθυ,'.\τ .γη ...ηνιαοο. . . .... 
είναι xr. ηοΐυΟήνΓα·. 
τέκνοις: |Λθυ,· αι^οενίοε έτέοω ε- 

ςό . ν ■ είναι κ/,' ο- ϋσαι. ... 
ει οέ ατ,οω. ... . . . 

10 

Fis. 13. 

Inscription funéraire, mentionnant les personnages qui auront· 
droit à une place dans le· tombeau;. en particulier les enfants 
fi: 7), et interdisant d'enterrer tout autre que ceux-là, ·. sous- 
peine d'amende· à payer au- tre'sor impérial; ι'ίερωτάτω* τααείωΊ.. 

28.. — SivrihUsar ', enceinte Λρ- la mosfjup^ ouest, entrée nord. Stèle Je 
marbre bleuâtre avec encadrement- mouluré, spirales ^t pal mettes: ins- 
criptionanutilée. H; 0 m. Ί4: 1. <· m; HO: ép. 0 m. 225. H. des lettres 
0 m. 017 a Ο m. 02; interl. Ο m. ol. ΠΘ- 
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κ - 

5 κ 
y- 

τ?[ οηνάο'.α] ττεντά- 
κότ',α 

29. — Sivrihissar; maison Stamatios Koutounga; sous une porte de 
cellier. H. de l'inscription : 0 m. 10 ; l. 0 m. 18; h. des lettres : 0 m. 024; 
interl. 0 m. 01: gravure grasse et nette; courts apices. ΖΥΩ- 

1 ς ζών ε — 

τ,ς καν θρ 

Sur les Ορε— οι, cf. P. Graindor, Λ/wv. Ae/^e, XXXV;, 1921, 
p. 71, η. 1. 

30. — Sivrihissar; fontaine au S. -Ε. de la ville; marbre blanc brisé tout 
autour. Inscription : h. 0 m. 08; 1. 0 m. 31 ; h. des lettres :0 m. 03; 
au-dessous, ornement ressemblant à une couronne; apices courts; assez 
bonne gravure. AMO· 

Ε j ύβούλα Mr, vox ίλου 
Ά θη ν α ία y α~.ρ ε " 
ο1, Ζαοαζ'.αττα·.. 

La confrérie des dévots de Zeus ou Dionysos Sabazios est 
connue seulement au Pirée, à la fin du ue siècle avant J.-G. 
(Poland, Gesch. des <jr. Vereimw., p. 216 et o51, n° A 48). 
Sous le nom de Σαββατ·.τταί ou Σααβατντταί, on les trouve aussi 
dans la région d'Elaioussa [ibid. p. 217). 

• 31. — Sighadjik; maison de Charalambos Tsangaris; cour intérieure. 
H. 0 m. 6ϋ; 1. 0 m. 31; b. des lettres : env. 0 m. 01. Gravure fine, 
médiocre. ΛΘΠ- 
1 νυορος νεώΓτεοος 

χαίρε 
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dans une couronne : Οι Αιασταί. 
οος h οέ Βί&υος Μέντορ; ος 

5 γυνή χρηστέ χαίρε. 
dans une couronne : Οι Διασταί 

ντ . . . Μέντορος 
χρη>τέ χαίρε 

dans une couronne : Οί, Διασταί 
10 Μέντο 

ρος · 

La confrérie des Diastes, dévots d'un Zeus asiatique, était 
inconnue jusqu'à présent (F. Poland, Gesc/i. des gr. Vereinsiv., 
p. 177); elle ne surprend pas à Téos où les thiases sont très 
nombreux, et où l'on célébrait, en l'honneur de Zeus, la fête 
des Dia (Fr. Bilabel, Griech. Kolonisation, p. 199). 

32. — Sivrihissar ; cimetière N.-E. H. 0 m. 27; 1. 0 ni. 42; ép. 0 m. 43. 
H. des lettres : 0 m. 017. 

ΕΠΛΑΚΕΧΡΗΣΤΕ 
Ν 

Le N, oublié, a été rajouté sous la ligne. 
Au-dessous, deux couronnes (diam. : 0 m. 17). 

ΟΙΕΦΗΒΟΙ ΟΙΘΙΑΣΟΙ 
ΚΑΙ 

OINEOI ΠΑΝΤΕΣ 

Pour les νέο·,, dont les collèges llorissaient. à la période hel
lénistique, dans la plupart des villes d'Asie-Mineure, ajouter à 
la liste donnée par M. Collignon, {Les collèges de « Nëoi », p. 4-5), 
complétée par F. Poland [Gesch. der gr. Veveins/v., p. 95), la 
ville de Prousa (C. II. A. L, juillet-octobre 1921, p. 269-273). 
Il'y avait aussi des collèges de néoi, à Fphèse et à Colophon- 
de-la-mer. Pour la réunion de tous les thiases, cf. Schelller, 
De rebus Teiorum, p. 72. 

33. — Sivrihissar ; mur extérieur du tribunal. Pierre mutilée à ^r. ; 
h. 0 m. 23 ; 1. 0 m. 69 ; ép. 0 m. 27. H. des lettres : 0 m. OIS. Quatre cou
ronnes (diam. : 0 m. 17). 
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lre couronne 2e couronne '.)' couronne 4e couronne 

[ό V. απ-] [o< ε-fjHBOI H ΓΕΡΟΥ 
δη;αος] ΑΛ[ετ ΚΑΙ ΟΙΝΕ ΠΙΑ 

τροι] ΟΙ 
en dessous : 

. . . Π · · ΑΝΑΚΟΝΟΥ 

Cf. F. Poland, Ge.sch. des (jr.. Vereinsw., p. 568, n° 33a a et b. 

33. — Sivrihissar. Puits Vali-Kouissou, au S. de la ville. H. 0 m. 33; 
1. 0 m. 70; h. des lettres : 0 m. 025. 3 couronnes (diarn. 0 m. 20). 

lre couronne 2° couronne '.ie couronne 

ΟΙ ΗΓΕ 
POYCI Ο 

A 01 

34. — Sivrihissar. Cimetière 0., intérieur de la ville. Pierre brisée. Long, 
de l'inscript. : 0 m. 2G.ï ; h. des lettres : 0 m. 030. 

οΙΝΗΑΡΓχο·.?] 

35. — Sivrihissar.. En face du café de la grande place. H. 0 ni. 27ϋ ; 
1. 0 m. 38; ép. 0 m. 3$. Sur la face supérieure, trou d"eneastrement pour 
une stèle. 

2. inscriptions. En haut, mauvaise gravure, irrégulière, large, sans 
apices; lettres inégales (0 m. Oi à 0 m. Oui), parfois de biais· AGFTCGO 
ligature |sH· 
1 \ · Muu/xlO · · 

. · · KAICYNE0HBOICnAP- · 
— cocaaimgon . . προπεΝ — 
• · IOCMOIP · · AKPITAIC-COGNHM · · . 

5 . . CXAIPeTeMOYOIAOIKAICYNeOHBOI. - . 
• . COYAI . · ΠΑΟΑΜΗΝΥΠΑ A/ 

AONGKiplATHATAAOY 

Au-dessous, restes d'une ancienne inscription, plus soignée, 
qui a été martelée (h. des lettres : 0 m. 018). E- 

ΝΕΚΡΑΤΗΑΤ[άλου| 
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La présence ries συνετό·. <I;ms lesinscriptions funéraires, 
principalement métriques, est fréquente. Cf. G. .Kaibel,. £/%/·.. 
ffr., p. 39(î sq.). 

36. — Sivrihissnr. Marbre blemitr^ <nrvant <le seuil au café de la grande: 
place. Hfo m. 2'.) : 1. nm.iiT; ép. ο m. ίο:;. H: des lettres : 0 m. 015; 
à 0 m;. 1"; ; interl. 0 m. 00"» .- (Îravure Une. peu profonde ; aplr.es iFi^r. lii. 

Στέλλεο Hë5«eova;...- ζάλο;/, χρυσ;α:: ΣτβατονίκΓη 
Σαν γάβ αν α ς ενέροιν αο-ασεν; αγλαίαν,. 
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Χηρώσας όαόλεκτρον Άρί,ττώνακτα, κα·. ο'.κτραν 
Ειοάναν άβρας -αιοος άζο^ανίσχς, 

ο ΚαΙ —ατέρ' Άρτεαίοι ςυνουκύνυίχον ' ουοέ σε νούτων 
Τακεοόνες, θανάτου ο'ώκΰ οάαασσε [ίελος 

Άγνα'.ς εν Οαλία'.ς Λααάτερος, αϊ; εν ι Κούραν 
Μάρύεν ό /α·, τό τεόν κάλλος ελών Άί,οας. 

« Redoute la jalousie de Persephone, belle Stratonice : car ta 
grâce fut ravie par le roi des morts, qui' rendit veuf ton époux 
Aristonax ; il priva d'une enfant chérie la malheureuse Irène, 
et un père dont le nom est celui d'Artémis. Ce ne sont point 
les maladies qui t'ont consumée; mais le trait soudain de la 
mort t'a domptée au milieu des fêtes sacrées deDéméter, d'où, 
nouvelle Coré, t'a emportée cet Hadès, dont ta beauté a fait 
encore une fois un. ravisseur.» : 

L'assimilation à Persephone, enlevée par Hadès, d'une jeune 
fille ou jeune femme morte subitement, est fréquente dès 
l'époque hellénistique dans les œuvres littéraires et dans les 
représentations plastiques (1). Elle prend ici un intérêt parti
culier, parce que la- jeune femme est morte au milieu même 
des fêtes sacrées deDétnéter, emportée peut-être par quelque 
crise causée par les émotions mystiques. 

L'épigramme comprend quatre distiques écrits dans la langue 
mêlée familière à ces sortes d'inscriptions funéraires. 

L. I : Στρατονίκιη·. On connaît à Téos une autre Στρατονείκη, 
qui fut αοχιέρεια 'Ασίας «JIG, 3092 = Le Has', 110). 

L. '{ : Άρ'.στώνακτα. Cf." ci-dessus, n° lî, 1. H», Άριττώνας 
Μενο'.τίου. 

L. ο : Les noms théophores dérivés de celui d'Artémis sont 
nombreux à Téos. Cf. Άρτέαων (éphèbe, n° H, 1. J ; arehonte, 
CIG, 3064; autre, IJCH, 1880, p. 171) ; Άρτεαάς (Le Bas-Wad- 
dington, 130: CIG. 3108 et 3119); Άρτεαίοωρο:, extrêmement 

(V. Cf. Fr. Ciimont, Une sLalue praxilelienne iCAcarnunie, dans Heu. arch., 
juillet-déc. 1919, p. 276 et n. 1 . La scène de l'enlèvement de Corê est souvent 
figurée sur les sarcophages de l'époque romaine. Cf. Diet. Ant., s. υ. Proser
pina, IV, p. "00. 

BC1I, XLV1 ()y22). U 
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-rs -ι 
'^'άϊ^*· — ί *■ ^*- Τ» Ι» >Μ ι Ι * - -■ - 

fréquent. Pour· les noms analogues 
d'oriuine étrangère, cf. références,. 
/?£//Γ XXXVII; ΠΗ.Ί, p. 22i, η. :{. 

L·. 7 : 0αλία!.;,.(1ιι sens homérique 
do "hari({uet»,a passé naturellement 
ù celui- île fête en général· (déjà 
dans Pimlare, Νήη., 10, ί)9). ('e 
pourrait être une indication con
cernant la célébrations à Téos des 
mystères sacrés des «deux déesses. 

L. 8 : ,τεόν est à- noter, après la: 
forme σάν-de la 1. 2. 

37.. — Sirrihissar. Cimetière turc, à 1Έ. 
île la ville. Marbre- bleuùlre : h. 0 m. 28; 
1. 1 m. il) ibri^é a «rauchei ; ép. 0 m. ))">. 
Il; «les lettres : Ο m. (125: interl. 0 m. 00"). 
(liavure lourde, inégale: apices. 

Λ gauche, traces d'une autre inscription, 
entourée d'une branche de lierre (cou
ronne ? symbole dionysiaque ?). iFitr.- loi. 

V ΜοΙ*7.ν· άνατζλήταντα; πολυκλαύτου · 
ήανάτο:ο 

Hîwsav/jV οίκτοον ση ma κέκευΟε : 

τόοε, 
Ον κενεαΐσι -Όντ,ες ε~' ελπίσιν αν- 

ορω9εντα;. 
Καλόν ααωαήτο'.ς ήΟεσιν εκ~οε- 

τ:έα; 
." Πολλά γοησάυ-ενοί: κουεοήν ύ-ο 

γ[ή]ν ανέΟηκαν, 
Νήτ:'.ον άνΟ' αυτοΰ τναοα λιπόντα 

Distiques élégiaques ; le 2e hexamètreest spondaïque.. 
h. 2':,Θειθϊάνην. Cf. ci-après n° 48". Δημοσθένης Θεοωάνου. 
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38. — Sirrihissar : cimetière N. N. L\ Corniebe à denlicules. L. de l'ins- 
cri [»t . 0 in. "i6 ; h. des lettres : 0 ni. 023. Gravure profonde,, irré^ulière. 
m ω. 

Ίοϋ'ο ~o |j.v^|j.a τώ οίκω αοίυ ... 

39. — Skrihisfifiar. Parvis de la mosquée 0. Grande dalle de marbre 
bleuâtre, avec traces -de scellements (base;. H. 0 m. 61 ; 1. 1 m. 'AS; ép. 
0 m. 33. 

Publiée par Le Has, n° 117 (= C1G, 3105), comme étant à Sigbadjik. La 
ligne supérieure se lit : 

ΠΑΝΤΕΙΜΙΗΠΡΟΚΛΕΙΔΟΥΧΡΗΣΤΗΧΑΙΡΕ 
et non : ΠαντείρΛε. .. '/ρηστέ... 

40. — Sivrihismr ; maison au centre de la ville. Stèle funéraire en 
marbre blanc. H. 0 m. 42 ; 1. 0 m. :JJ . H. des lettres : 0 m. 028 (pour les 
2 premières lignes), 0 m. 02 (dern. ligne). ΛΟ- 

Publiée DCH, IV, 1880, n» 43. ΧΡΙΣΈ est écrit avec | et ligature Έ- 

41. — Sicrihissar ; cimetière abandonné, à 1.500 m. à Γ0. de la ville. 
Pierre remployée; b. 0 m. 2io ; I. 0 m. 78 ; ép..: 0 m. 44. H. des lettres 
0 m. 027; interl. 0 m. 02 'J. Gravure jirofonde et grasse; apices. AMïTT· 

Αύςίβ'.ε γρηστέ yvXot 
Ej/τη χρηστή χαίρε 
Κάρτϊΐ,Λλα -/ρηστή y αίρ ε 

42. — Sivrihissar·. Ibid. Pierre remployée (traces d'inscription martelée). 
H. 0 m. 295; 1. 0 m. 80 ; ép. Il m. .Ήϋ. IL des lettres ; 0 m. 028 à 0 m. 03 ; 
interl. 0 m. 008 à 0 m. 012. 2C· 

Όνητί'^ορε '/ρτ,ττέ '/αΐρε 
Φοίν.ς Χεάν,ς Χάονα 

43. — SiviHhisaar ; maison du boulanger, en l'ace du tribunal. Petite 
stèle 'unéraire à fronton et feuilles de lierre. H. ο m. ."»0 ; 1. 0 m. 29; b. 
des lettres : 0 m. 02. Gravure médiocre. Courts apices. 

'Αγέλη χρηττή 
yc/Χρε 

44. — Sivi-ihissar ; cimetière extérieur 0. de la ville. Stèle funéraire 
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avec moulure en haut. H. de l'inscription : 0 m. 08; larg. de la stèle : 
0 m. 42 ; h. des lettres : 0 m. 02. Pas d' apices. iE/V\. 

Εΐύκλης Ευκλείοου 
ό εξ Έρρ.ησ(.άνακτος 

'/Αοε 

au-dessous, en lettres plus fines, très effacées : 

Εύκλείδ]γ,ς 
. . . .σ .... 

Pour l'expression ό ες, cf. ci-dessus, n° 3, 1. 9. 

45. — Sivrihissar. Ibid. Stèle à niche ; inscription dans la niche. Long. 
de l'inscript. 0 m. 15; h. des lettres : 0 m. 02. Gravure légère, soignée; 
Très petits apices. Κ Α· 

Καλλίκλη 
Με up ε γαϋρε 

46. — Sivrihissar ; maison grecque près du cimetière Ν. Ν. Ε. Stèle en 
forme de petite colonne. H. 0 ni. 20; diam. Om. 145. Haut, des lettres : 
0 m. 02. Sous une couronne : 

Τε'.ΐΑΟκλή 
Διοκλεους 
γοτ,στε ναΐοε 

47. — Sicrilrissar ; cimetière Ν. Χ. Ε. Η. 0 in. 2ο ^ 1. Ο m. 98; ép. 
Ο m. 48ο. Η. des lettres :0 m. 02ο, dans un grand cartouche : 

Καλλεία Κλείτου 
Ζηνοδότου δέ νυνή 

48. — Sivrihissar ; stète brisée, à ΙΌ. de l'église grecque. Long, de 
l'inscription : 0 m. 31 ; h. des lettres :0 m. 13 ; apices. Q. 

Δ ]η μοτΟένης Θεοφάνου 
χα·ρε 

49. — Sivrihissar ; petite mosquée centrale. Long, de l'inscription : 
0 m. o2; h. des lettres : 0 m. 035. θ C· 

Λ/ηστε γρηστε 
χαίρε 
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50. — Sivrihissar; à l'entrée d'une maison du quartier grec. H. 0 m. 585, 
1. 0 m. 83o ; ép. 0 m. 33 env. A droite un poisson vertical, la tête en bas, 
à g. un cylindre. 

En haut (1. de l'inscript. : 0 m. 60; h. des lettres : 0 m 03) : 

Ουενούττα χρηστή χαΤρ[ε 

En dessous, dans un cartouche (0 m. 33 X 0 m. 19 ; h. des lettres : 
0 m. 017) : 

Πελοπίδη.... 
Ουενούστα·. 
γυναικί χρηστ
ή, α... ιας 

51. — Sivrihissar ; mur de maison, centre 0. de la tille. H. 0 m'. 28 ; 
1. 0 m. 36; h. des lettres : 0 m. 025 à 0 m. 03. 

..σαουνατ. . 
ε χρηστέ 

χαίρε 

52. — Sivrihissar ; mur de maison au centre de la ville. H. 0 m. 70 ; 1. 
0 m· 39 ; h. des lettres : 0 m. 02. Gravure soignée ; lettres à hastes courbes. 

Έρκειος 
Αυτοκράτους 

53. — Sivrihissar ; quartier Sud, mur de maison. Stèle funéraire à 
fronton, brisée en bas. L. 0 m. 29; h. Om. 30. H. des lettres : Om. 012. 

Μανία Έρμαιου 
'/οηστ/· ν αϋ ο ε 

En dessous, graiïite; très mauvaise gravure et écriture irrégulière : 

Καλτ- τύχη 
'Αλεξάνδρου 

54. — Sivrihissar; mur de la mosquée 0. Stèle funéraire mutilée. H. 
0 m. 36; 1. 0 m. i8. 4 lignes dont les lettres se touchent (h. des lettres : 
0 m. 01 à 0 m. 025). En dessous, ascia romaine et traces de graffite. C· 

χαίρε 
Μίδα Έρυ.ογένουΓ; 

χρήστε χαίρε 
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55. — Sighadjik; intérieur de la maison Charalambos Tsangaris. Stèle 
funéraire à fronton et acrotères. [I. 0 m. 52; I. 0 m. 26. II. des lettres : 
0 m. 2a. Lettres irrégulières, β. 

Ήρόοοτε 
Ήρακλείδου 
χρηστέ χαίρε 

56. — Sighadjik ; ibid. Haut d'une stèle encastrée dans un mur. Long, 
de l'inscription : 0 m. 24 ; h. des lettres : 0 m. 011. 

Δηαητοι,ε? Μενίσκου Μαοά- 
Οηνε χρηστέ χαίρε 

57. — Sighadjik ; stèle rectangulaire encastrée dans un mur de mai
son. H. 0 m. 24; 1. 0 m. 49; h. des letttres : 0 m. 023; interl. 0 m. 01. 
Gravure grasse, assez bonne; apices. ΑΛΛΩ· 

Ποίαε Ί~τ:ο:>νείτα 
χρηστέ χαίρε 
Φίλα Θεώ s '.λα 
χρεισταΐ χαίρα'.τε (sic). 

58. — ■ Haraka (au Ν. de Sivrihissar) ; mur du café. H. 0 m. 81; 1. 0 m. 20; 
h. des lettres : 0 m. 025. Gravnre assez profonde; renflements; liga
ture Pj. 

. . . γα [α '.κ ε 

59. — Sivirihissar ; petit mur au S. de la mosquée 0. L. de l'inscript. : 
0 m. 23; h. des lettres : 0 m. 025 ; interl. : 0 m. 01. 

....ιάοης 
Άπο]λλωνίδου 

60. — Sivrihissar; maison grecque Nicolaos Kostakis. Long, de l'ins
cript. 0 m. 07 ; h. des lettres : 0 m. 025 (lre ligne), 0 m. 03 (2e ligne) 
Belle gravure, petits apices. 

Έρρ.ο]0έστου Ήροο... 
χ]οαρε Κρατώ... 

61. — Sivrihissar ; rue S. 0. de la ville. Long, de l'inscript. 0 m. 29; 
h. des lettres : 0 m. 017. Petits apices. 

'Αλεξάνδρου 
του Μηταοδώοου 
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62. — Sicrihmar ; mur de maison près d'une fontaine à Γ0. de la 
place centrale. Petite stèle funéraire à fronton. C· 

Διονυσία 
Άοάτου 

Σαοοιανή 
χαίρε 

63. — Sivrihissar; petite place Ο; cippe funéraire ; h. 0 m. o3 ; diam. 
super. 0 m. 46. H. des lettres : 0 m. 03 ; interl. 0 m. 015. 

Είτιοώοα Τείυιω- 

νος χρηστή χαίρε 

Publiée, C1G, 3120 : Πισιοώρα (πεισι?.). 

64. — Sivrihissar; cimetière abandonné, Ι.ΰΟΟ m. 0. de la ville. Grande 
pierre remployée. H. 1 m. 12 ; 1 . 0 m. 4"J ; ép. 0 m. 2ii ; h. des sigles : 
0 m. 165. (Fig. 16). 

Γ 
' 

i 
/ .1 

Fig. 16. 

Αυτοκράτωρ (?) 

65. — Sixrihissar ; ibid.; autre pierre : h. 0 m. 98 ; 1. 0 m. 63; ép. 
0 m. 32; h. des sigles, analogues aux précédents : 0 m. 17.". 

Pour ces sortes de monogrammes, cf. Ganllhausen, Or. 
Paiaeogr., p. 116 sq.; Constantopoulos, Βυζαντ. Μολυβοόβ., 
Journ. intern, arch., man., V, VI, VII et VIII, pi. Λ'. 
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66. — Sivrthissar. Puits de maison, près de la petite mosquée, au 
centre «Je. la ville. Marbre bleu. H. Ο m. ;J9; I. 1 m. 02; ép. 0 m. 28. H: 
moy. des lettres : 0 m. 022; inter 1 . moy. 0 m. 01. 

Funéraire latine, martelée et très effacée; à droite et à eauche de 
l'inscription, une grande feuille de lierre. (Jravure irréirulière; S très 
penché; ligature Wll. 

i DIS MANIBVS 
Caius) VENVLEIVS FLACCINVS 
FVRÇATVS ÂVGVSTI N(ostri) L(ibertus) TVNGRIS 
ÊX'VENEFJÇIO AWIS 

5 MONVMENTVM FACIENDVM 
CVRAVERVNT VENVLEIANI 
DROMO ET VERNA PATRONO SVO 
HEREDES OPTVME MERITI 

L. 2. Venuleius, nom d'une gens, qui a fourni, sous l'Emp
ire, de nombreux consuls. Un L. Venuleius Apronianus fut 
proconsul d'Asie sous Antonin le Pieux [cï. Rohden-Dessau, 
Prn.wp. imp. mm., .v. y.). C'était peut-être à ce personnage que 
notre affranchi dut la liberté, avant de devenir, par suite d'hé
ritage ou de confiscation, Augusti libertus. 

L. Π. Tungri ('Ton gros), ville de la Gaule Belgique. 
L. i. Indication de genre de mort (ou peut-être pour bene- 

ficio?; le V, en tout cas, est très net), et âge du mort. On peut 
conjecturer : ex veneficio obiit; vixit annis. Toutefois il ne 
semble pas y avoir eu de chiffre après annis. 

L. 6. Venuleiani, adjectif substantive pour Venuleiani 
liberti. 

L. 7. Dromo, nom grec ; chez les Romains, très fréquent 
comme surnom et nom d'esclave (dans les comiques). Yerna, 
nom courant d'affranchi. 

L. 8. Meriti est certain; ce peut être une inadvertance du 
graveur, pour rnerito. 

67. — Sirrïhtssar, margelle de puits au S.-E. de la ville. Rase carrée, 

i Nous remercions M. Ph. Fflbia des renseignements qu'il a bien voulu nous 
donner pour le commentaire de cette inscription. 
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moulurée. H. des Ieltres : lre ligne, 0 m. 03IÎ ; 2e, 0 m. Oo ; interl. : 
0 m. Olo; long, de l'inscription :0 m. 20. 

CATI(us) AVG(usti) 
LIB'ertusï 

B. — Myonnésos. 

68. — llypRili; margelle du puits de la place centrale. Base avec moul
ures et sortes d'acrotères. H. 0 m. 46; l. 0 m. 67; ép. 0 m. 66. H. des 
lettres : 0 m. 042; inlerl. 0 m. 08 à 0 m. 09. Gravure assez profonde. ΑΠΣ· 
Petits apices. 

Corrections et complément à Le Ras, 133. 

Πεοινενίδα t I 
τ]ήν κρατίττην 
IT ε ρ '.γένη ς 
ό κ[ο]άτιστο; 

69. — Hypsili; margelle de puits à l'intérieur d'une maison turque. 
Fragment de base moulurée ,p.-ê. bas de l'inscription précédente). 
II. 0 m. 43; 1. 0 m. 68; ép. 0 m. 67; h. des lettres : 0 m. 04:;. 

τ;ήν .... ρτάτηίν 
αητέρα 

70. — Ibj-puli; au-dessus d'une porte de maison grecque, en haut du 
village. Stèle à fronton. H. 0 m. 44; I. 0 m. 32; h. des lettres: 0 m. 023; 
interl. 0 m. 007. 

"ΑΟαν. γρηστέ 

y cups Νείκη 
χρηστή χαίρε 

C. — Lébédos. 

71. — Mous tap ha (Khani près du site de l'ancienne Lébédosi. (Îrande 
pierre du seuil. Inscription de très basse époque, publiée par G. Weber, 
Ath.Mitt., XXIX, 1904, p. 231. 'Fig. 17). 

L. 6. Lire ανηυ,εΐον, au lieu de ανηαηον. 
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Fur. 17. 

72. — Momtapha. H; ο tu. 64: 1. <· m. :V2 ; ép. π ru. o'.).">: h. des lettres : 
0 m. 007; petits npirea. s licnes de [iftit.es lettre-, presque illisibles. 

....ΤΩΝΛΕΒΕΔΙΩΝ. 0Γ- · . · 

....M.". TER: 
TP.E 

Ε . .ΩΝ: 

73i — Moiixfnphu. Puits, dix · minutes à Γ0. du Khani. II. l ni. 72: 
1. 0 m. .">7; pp. 0 m. ΐ.'ί. H. il^s lettres : ·) ni. ()2">.. St^Ie à fronton, en· 
marbre, de bon style. L"insi*ripti<m est pla.(-ée tmit pii bas de la stèle qul· 
était peut-être peinte. Apices. ΠΣΩ· 

Λυκάρητος; 
Γίάτοωνος 

l'y. — Eurtemez. Maison- Berber Moustapha. Stèle funéraire à fronton 
aver aorotères et petits rinreaux. il. 0 ru. S">; 1. ο ni. :?S;>: ép. 0 m. 07; 
h. des lettres : 0 m..01îi.. L'insrripticm est plarée tout en· haut de la stèle 
qui était peut-être peinte. (Gravure soitmée; petits apices. ΑΡΙΔ· 

Μόσγ wv Ά-ολλωνίου 
Ληαητρίου οε νυνή yoa.cz. 

75 . — Kimitouria, partie Ε. du village turc, clôture de jardin1 près du» 
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petit cimetière. H. 0 m. 535; 1. 0 m. 77; «φ. 0 m. 22; h. des lettres et 
inlerl. env. 0 m. 035. Courts apices. ATTMC· 

Dans un cartouche décoré de rinceaux : 

Μαοκία . λ άνα- 

Οή τύχη . τοις 
τ:αοόοο··ς. 
χαίρε. 

Nous noterons ici les changements de place de quelques 
inscriptions, non mentionnées ci-dessus : 

a) CIG, 3084 = Le Bas, 103, n'est plus à Sighadjik, mais 
près de la mosquée 0. de Sivrihissar. 

b) CIG, 3086 — Le Bas, 105, a été amenée du 2e cimetière 
de Ghésusler à Sivrihissar, où l'architrave sert de montant à 
la porte d'entrée du tribunal (cf. supra, n° 22). 

c) Le Bas, 121, de même, a été transportée du 2e. cimetière 
de Ghésusler au château d'eau de Sivrihissar. 

d) CIG, 3108, indiquée comme se trouvant sur la route entre 
Sighadjik et Bodrun, et CIG, 3119,, crue dans le rempart de 
Sighadjik. se trouvent sur une seule et môme pierre au cimet
ière Ν. Ν. Ε. de Sivrihissar. 

R. Demangel et A. Laumonier. 
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